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René Simard bien 
mieux accueilli 
que Michel Jasmin 

Lorsque Michel Jasmin a décidé d'aller à Radio-Québec à la 
fin de l'été, Té lé -Mét ropo le , qui le pressentait pour animer 

une emission hebdomadaire de var ié tés , a dû se chercher un non 
vo l animateur. Ce fut René Simard. Son show, RSVP, (pour René 
Simard pour présente) , a débuté mardi soir. La vei l le . Variétés 
Michel Jasmin avait fait ses débuts à l 'autre télévision. 

LOUISE 
COUSINIAU 

Surprise à Télé-Métropole, où Ton reçoit généralement entre L5 
et 20 appels de commentaires sur une émission : RSVP a suscité 
165 appels entre 22 et 23h mardi. Contrairement à Variétés Michel 
Jasmin, où les commentaires négatifs sont plus nombreux q u e les 
positifs, ceux de RSVP sont positifs à 78 pour cent. 

Les commentaires les plus fréquemment exprimes : « Vous de 
passe/, de beaucoup Variétés Michel Jasmin à Radio-Québec 

Effectivement, la première de RSVP était en général bien lai­
te. Bonne réalisation, rythme rapide, surprises. Et René Simard, 
sur lequel j 'avais mis une croix depuis longtemps, est étonnant. Il 
est un animateur fort potable qui danse à ravir et qui ne vole pas 
le show a s e s invités, tout en faisant plusieurs numéros lui-même. 

Bien sûr, îiSVP a un gros défaut : les sketches, écrits par Joel 
Denis, étaient misérables et tombaient a plat. Même s'ils étaient 
Joués par de bons comédiens, notamment le ( la ? ) remarquable 
Gui Ida et Michel Forget. Côté éclairage, on aurait pu nous mon­
trer plus distinctement l'imitateur de Michael Jackson dans Billie 
.Jean. Bien sûr, ce n'était pas l'éclairage amateur de Variétés Mi­
chel Jasmin la veille. Mais les péchés des autres n'excusent pas 
ceux du 1 0 . 

Le thème general de l'émission était l'histoire de la chanson. Ce 
qui a permis de passer du rétro ( encore î ) au moderne. On a vu 
Nicole Martin et Christine Lamer danser et chanter, fort élégam­
ment. Notamment, un très bon numéro, de René Simard et Chris 
tine Lamer de Putting on the Ritz, et un Charleston superbe de 
Nicole Martin et Joel Denis. Ce dernier, quand il n'écrit pas de 
sketches, est plein de ressources. On a vu un nouveau groupe de 
Québec, les Skats, chanter un medley de vieux hits. Et la grande 
finale, où René Simard a fait trois hits récents, a vu passer à 
l'écran trois sosies de vedettes. Celui de Lionel Ritchie était par­
faitement ressemblant. Il parait qu'il chante, et dans le même 
registre que Ritchie. Dommage qu'on ne l'ait pas fait chanter. 

Bref une heure ou, à part les sketches stupides. on ne s'est pas 
ennuyé. 

Télé-Métropole, pour la première fois de son histoire, a remis 
une copie des commentaires des spectateurs à la presse. Même si 
Certains étaient aigre-doux. Ainsi, six personnes ont dit : « Vous 
avez été professionnels à l 'extrême, ce qui est rare à Télé-Métro 
pole ! » . 

Bien sûr, ce n'était pas du direct, comme l'émission de Michel 
Jasmin lundi. La grande question : le direct en variétés est-il en­
core possible aujourd'hui ? Variétés Michel Jasmin aurait été 
meilleur si on n'avait pas vu le personnel de l'émission passer 
dans les décors, si Giselle MacKenzie n'avait pas tremblé, si les 
•visages, notamment celui de Julien Clerc, n'avaient pas été aussi 
gris, à cause d'un mauvais éclairage, si les angles de caméras 
avaient été meilleurs. 

Bien sûr, une bonne technique ne fait pas nécessairement une 
bonne émission. Au départ, ce sont les bonnes idées qui font les 
bonnes émissions. 

Pour revenir à cette nostalgie du direct qui tenaille tant de pro­
ducteurs. Je me demande si ce n'est pas comme la nostalgie des 
grosses familles : on rêve tous d'une ribambelle d'enfants. Fina­
lement, on en a un ou deux. Moins compliqué. 

Radio-Canada change 
de Truffaut dimanche 

Treize films retirés; 
Festival se dirige 

vers un déficit assuré 
« C ' e s t un f e s t i v a l à r is­
ques ... soutenait hier le co­

directeur du 13e Festival du nou­
veau cinéma et de la vidéo pour 
justif ier devant l es journalistes 
la mauvaise nouvelle : plusieurs 
f i lms venaient encore d ' e t r e ret; 
rés du p r o g r a m m e . 

LUC PERREAULT 

La liste des f i lms retirés com­
prend maintenant Tiznao, de Do 
minique et Salvador de Bonet, 
Shadows, de John Cassavetes (à 
cause d'un problème de livraison 
de la c o p i e ) . Exécution pou r 
(/uafre voix, de Thomas Harlan 
(copie sous ti trée pas sortie du 
labo), Une femme et ses quatre 
hommes. d'Algimantas Pu ipa 
( m ê m e r a i s o n ) . Notre nazi 
( m ê m e raison) e( Stop making 
sense, de Jonathan D e m m e . 

Ces r e t r a i t s v i e n n e n t a p r è s 
d'autres et non des moindres : 
Dionysos, de Jean Rouen. Notre 
mariage, de Valer ia Sarmiento, 
Canne amère. de Jacques A r e c 
l i n . L e s Fnvoris de la lune. 
d'Otar [osselianf, L ' A m o u r par 
terre, de Jacques Rive t t e . Crn/\ 
Family, de SogO Igh i i et The 
Mosquito on the Tenth floor, de 
Yoichi Tasaka Sai. 

Au total : 13 f i lms. C'est beau 
coup pour un 13e festival. Pour­
quoi tant de retraits ? Dans cer 
t a i n s c a s . p r é c i s e C l a u d e 
Chamber lan . c'est parce qu'au 
cune copie sous-titrée en français 
ou en anglais n'était disponible. 
Dans d'autres cas, un distribu­
teur local qui a les droits du film 
pour le Québec ou le Canada a n 
fusé d ' a u t o r i s e r la p r o j e c t i o n , 
m ê m e si le festival détenait l'ac­
cord préalable du réalisateur ou 
du producteur. 

Faut-il par ler de l'improvisa­
tion dont aurait fait preuve la di 
rection du festival en Inscrivant à 
son p r o g r a m m e des titres non en­
core confirmés ? Ou bien, au con­
traire, b l âmer certains distribu­
t e u r s p o u r l e u r manque de 
co l l abora t ion ? Ou encore fau­
drait-il v voi r l ' intervention de 
personnages oeuvrant dans l 'om­
bre et décidés a mettre- des ba­
tons dans les roues de ce festi­
v a l ? I l est bien d i f f i c i l e de 
trouver d e s réponses satisfaisan­
tes à toutes ces questions. Mais 
les spéculations vont bon ' rain. 

Pour mettre fin aux rumeurs, 
Claude C h a m b e r l a n annonçai t 
hier une liste défini t ive des ch.m 
g e m eut s aux p r o g r a m m e s . I l 
confirmait par ailleurs la venue 
dans les prochains jours de ne>u-
veaux invités. Il s'agit de Bêla 
T a r r . le réalisateur de Automn 
Almanach ; d'Alexander Rock­
well (petit-fils du célèbre créa­
teur d e l ' é c r a n d 'épingles , 
Alexandre A l e x e i e f f ) . le réalisa­
teur de Hero: de Fabrice Caze 
neuve, le réalisateur du Roi (le la 

Radio-Canada venait à peine 
d'annoncer qu'elle présente­

rait le dernier film de François 
Truffaut Vivement dimanche di­
manche prochain, à la place de 
Diva, qu'elle a changé d'idée. Ce 
sera plutôt Le dernier métro. 

Cest que la télévision payante, 
Super Ecran, présente actuelle­
ment Vivement dimanche. Et 
qu'eHe a mal réagi a la décision 

de Radio-Canada de lui couper 
l'herbe sous le pied. Technique­
ment, Radio-Canada aurai t pu 
présenter le dernier Truffaut di­
manche prochain : el le détenait 
tous les droits voulus. Mais « pour 
ne pas faire de chicane » . c o m m e 
l'a exliqué la porte-parole Claire 
Samson, elle a préféré reporter 
la diffusion de Vivement diman­
che à plus tard. 

PDHDIX ffÉMÎSSIQNS 
PAR LOUISE COUSINEAU 

20:00 CD 0D © — -Un espion de trop» 
Version de Teiefon% un film d'espionnage avec Charles 
Bronson en agent soviétique et Lee Remick. Une réalisation 
du maître du film d'actions. Don Siegel. 

T 

13e FESTIVAL 
tNTEENATtONAL 

DU NOUVEAU 
CtNÉMA 

Chine: de Jean Mascolo, le* co 
réalisateur de Ernesto ou /es en­
fants du roi : de Pascal Gallet, di­
recteur d'une' é d i t i o n vidéo 
critique des oeuvres cinémato­
graphiques de* Marguerite Du­
ras ; et de VVim Wenders qui vien­
dra p r é s e n t e r Tok\oooo. à lu 
recherche d'O/.u. 

En début dei soirée hier, le co 
directeur élu festival confiait à 
LA PRESSE qu'il venait de ré 
gle r un ultime problème : l'ac 
Corel ele Marguer i te Duras pour la 
presentation en p remiere mon­
diale demain soir à la Cinémathè­
que de Les Entants (Ernesto ou 
les enfants du roi), un film co-
réal ise avec Jan Mascolo et Jean-
Mare- Tu ri ne*. 

Le festi\ al. a t i l reconnu se di 
r ige maintenant vers un déficit 

de La Cité. Mais , encore là. selon 
Claude Chamber lan . la situation 
s'améliore. Et il r e s t e e n c o r e 
einq jours et d 'excellents films à 
présenter . 

Par ailleurs, il croit que la si-
tuation d i f f ic i le dans lequel le 
festival s'est trouvé placé cette 
année devrai t inciter les pouvoirs 
publie s à fa i re preuve de généro­
sité à son égard . 

« J ' a i m e r a i s que les gens com­
prennent dans quelles conditions 
nous travaillons, de dire Cham­
berlan. J 'ai réussi à en trainer 
tous ceux qui collaborent avec 
nous dans la folie qu'est ce festi­
va l . Mais j e me» sens une grande 
responsabili té a leur égard . Pour 
l'an prochain, il e*st évident qu'il 
nous faudra un minimum de dé­
cence budgétaire pour organiser 
un nouveau fest ival . Sinon, j e ne 
le f a i s p a s . L'exploitation du 
c h e a p labor c u l t u r e l a a s s e z 
dure. » 

Il exis te encore , c'est vra i , de 
bons films à voir d'ici la fin de ce 
fest ival . The Terence Davies Tri­
logy est de ce nombre. 

En trois volets , le Britannique 
Terence Davies raconte l'enfan­
ce, la v ie adulte et la vieil lesse de 

Une scène du f i l m de Terence 
Trilogy. 

assure. La g r è v e des transports 
en commun a Montréal lui aura 
donné un dur coup. A la m ê m e 
pér iode, l'an dernier, on enregis­
trait deux fois plus de specta­
teurs. Sans doute a cause de la 
g r è v e , seulement une moyenne 
de 500 personnes ont vu Berlin 
Alexanderplatz h l'Outremont, un 
f i lm pourtant considéré c o m m e 
le plat de resistance du festival . 

M ê m e si les séances a la Ciné­
mathèque attirent un nombre en­
courageant de spectateurs, on ne 
saurait en dire autant des s a l l e s 

Davies, The Terence Davies 

Robert Tucker, un homosexuel 
reste? t r è s a t t a c h e à sa m è r e 
après la mort de son pere et dont 
la v ie est loin d 'avoir é té rose. 
Tourne en noir et blanc, d'allure 
très bressonienne pour ne pas 
dire janséniste (surtout avec tou­
tes ces allusions à la religion ca­
thol ique) , le film de Davies fut 
tourné sur une période de neuf 
ans. Chaque segment a d'abord 

été conçu c o m m e un court métra­
ge . C'est à voir . t.Kujtmrd'hui à 
20hl0, La Cité2; demain à IHhl.î. 
La Cité 3.) 

Claude Chamberlan 

AUJOURD'HUI 
LA CITÉ (salle 1) 

1ShOO: «Hero» Alexandre Rock­
well. États-Unis 1983 

20hOO: «Bastille»». Rudolf Van 
Berg. Pays-Bas 1984 

22hOO: ««La ville des Pirates» 
Raoul Ruiz. France 1983 
LA CITE (salle 2) 

18M0: ««Drama in Blond». Lothar 
Lambert. R F A . 1984 

20M0- ««For Love or Money*. 
Jeni Thornley. Megan 
McMurchy. Australie 
1983 

22h10: ««The Terence Davies Tri­
logy- . Terence Davies. 
Angleterre 1976-83. 
LA CITE (salle 3) 

18M5: «Low Visibility»». Patricia 
Gruben. Canada 1984. 

20h15: ««Gospel According to Al 
Green ». Robert Mugge. 
états-Unis 1984 

22h15: - I 'm Almost Not Crazy*. 
JOHN CASSAVETES: 
THE MAN AND HIS 
WORK. Michel Ventura. 
États-Unis 1984. 
CINEMATHEQUE 

13hOO: ««Four American Compo-
sers» Peter Greenaway. 
Angleterre 1984 

18hOO: ««Le temps», Johan van 
der Keuken. Pays-Bas 
1984; «Voyage au pays 
de Rimbaud». Dariuh 
Mehrjui. France 1983 

20hOO: «Le baiser de Tosca». 
Daniel Schmid Suisse 
1984 

22hOO: «The Image of Dorian 
Gray in the Yellow 
Press». Ulnque Ottinger. 
R F A . 1984 

Il faudra surve i l l e r de p r è s 
dans les jours qui viennent cer­
tains titres qui. à mon avis, sont 
des must. II s'agit de Jacques et 
novembre, de Jean Beaudry (de­
main et dimanche) et de Stran­
ger than Paradise, de Jim Jar-
musch (demain et samedi) . Mais 
le film à surveiller, c'est évidem­
ment La Patrie. d 'Edgar Reitz, 
qu'on verra samedi et dimanche 
en deux volets de huit heures cha­
cun. J'ai vu hier le premier des 
onze épisodes de ce feuilleton. On 
assiste au retour dans son village 
d'un soldat al lemand après la 
guer re de 1911-18. C'est f i lmé 
avec un mélange de sobriété et de 
tension. Le film est en noir et 
blanc mais parsemé de plans en 
couleur qui attirent l'attention 
sur un détail. Un seul mot pour 
décrire l'effet produit par ce pre­
mier épisode : sublime. Un con­
seil : il serait sage de réserver 
son billet des maintenant pour 
éviter les mauvaises surprises. 

WILFRID PELLETIER 

Un bronze qui ne fait pas l'unanimité 
L e dévoilement du bronze de 
Wilfr id Pel le t ie r , oeuvre de 

Ar to Tchakmaktchlan, sculpteur 
canadien d ' o r ig ine arménienne, 
avait lieu hier midi au Piano No-
bile de la salle qui. inaugurée en 
1963, porte depuis 1966 le nom du 
répute chef d'orchestre canadien. 

CLAUDE G I N G R A S 

Cette init iat ive est le résultat 
d'un concours, lance en fév r i e r 
g r â c e à une subvention de $5000 
de l ' Impér ia l Tobacco et un don 
rie $2000 du mécène Jean 1 / Lal-
lemand. Après avoi r étudie les 
croquis soumis par 58 artistes 
différents, le jury retint quatre 
projets dont il c h o i s i t , a l'unani­
m i t é , celui de* M . T< hakmakt -
chian (connu dans le monde artis­
tique sous le nom de A r t o ) . 

Le gagnant ele la commande 
nous dit qu'il travail la a son oeu­
v r e pendant trois m o i s , a partir 
de cinq photos seulement. Il n'a 
j ama i s vu son s u j e t en personne. 

La cérémonie d'hier avait ré 
uni, autour du maire et M m e 
Jean Drapeau et ele M l a Ile 
mand. un grand nombre de per­
s o n n a l i t é s du m o n d e musical 
montréalais, qui écoutèrent en­
suite un mini-concert commen té 

de l'Ensemble de cuivres ville-
Marie. La veuve d e M . Pel le t ie r , 
la chanteuse Rose Bampton. était 
venue de New York pour l'occa 
sion. M m e Jacqueline Desma 
rais, à peine rentrée ele Chine, 
avait tenu elle a u s s i a être d u 

groupe, 
Le bronze est en sol une remar 

quable oeuvre d'art, mais celles 
p a r m i les personnes présentes 
qui ont connu Wil f r id Pel le t ier 
déclaraient à qui voulait les en 

Très émue, Rose Bampton assistait hier au dévoilement du bronze de son mari, Wilfrid 
Pelletier. À droite, l'auteur du bronze, Arto Tchakmaktchian. photo Michel Gravel, LA PRESSE 

tendre qu'elles avaient peine à lui 
t r o u v e r une r e s s e m b l a n c e . La 
v e u v e du c o m p o s i t e u r C l a u d e 
C h a m p a g n e a p o u s s é un 
« ouach î » retentissant et P i e r r e 
B e i q u e a d e c l a r e : « ( "e s t une 
horreur » Pour ma part, je dirai 
qu il y avait , dans le regard du 
musicien, une sorte de bonté que 
le sculpteur a changée en intensi 
té. 

In ter rogée . M m e Bampton m'a 
confié, avec son habituelle diplo­
mat ie : « Je suis touchée de voi r 
qu'il y a une sculpture de mon 
mar i dans la salle qui porte son 

nom.. .Je pense que l 'auteur a eu 
beaucoup de mér i te à faire le 
p o r t r a i t d e q u e l q u ' u n q u ' i l 
n 'avait j a m a i s vu. C'est un por­
trait , disons, stylisé. . . » 

Wi l f r i d Pe l le t ie r , ne en 1896 et 
décédé en 19K2, avai t été à l 'origi­
ne de la creat ion du Conservatoi­
re de Musique et d 'Ar t dramati­
q u e du Q u é b e c et le p r e m i e r 
di recteur artistique de lOrches -
t r e S y m p h o n i q u e de M o n t r e a l 
(dont M . La l l emand fut l'un des 
trois fondateurs ) . Il fit surtout 
ca r r i è r e à New Y o r k et, pendant 

de nombreuses années, dir igea le 

repertoire français au Metropoli­
tan Opera. Rose Bampton, née à 
Cleve land en 1908, fut sa troi­
s i ème f e m m e . 

L e ju ry du concours pour le 
bronze de Wi l f r id Pe l le t ie r était 
composé des personnes suivan­
tes : Henri Bar ras . Claude Beau-
lieu. André Daoust, Charles Dau* 
delin, G é r a r d L a m a r c h e , Andrée 
Parad is et Jean Yal le rand . L e 
bronze a ete installe des hier midi 
a son pos te p e r m a n e n t : dans 
l 'entrée principale de la salle Wil­
f r id-Pel le t ier . 
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• Jean Régnier 

• Claude Zalac 

• Pierre Bédird 

• Jean Michel Morel 

• Louisa Vanzin 

• Ariette Torregrosa 

• Nicoli lagarde 

• Yvan Guérette 

À L A P O L O N A I S E 
5 7 r u e P r i n c e - A r t h u r 

l ' A i I X I I O X 

A 

Une Comédie Musicale de Marc Hamilton 

À L'AFFICHE 
C E S O I R 
D E M A I N 

Samedi, dimanche et les 
1.2. 3.4 novembre 

20h30. 

Billets e n v e n t e 
a u x compto i rs 

T ickctron 
Réf.: 

844-1010 
ou 

254-9780 

Centre 
de 

Musique, 

DISQUES et 
CASSETTES 

herman 
La vente se termine 
le 31 octobre . 1984 

S u p e r 

J U L I O I G L E S I A S U O O B s i A.r P lace ' 

C I N D Y L A U P E R S h * » S o U n u s u a l 

P I E R R E B E R T R A N D C * * Var iab le ' 

K I S S " A n i r n a l i r e 

r l ^ I ' ^ T ' ' ' - * * - • C^f t 5*3 
_ % « i « ? 4 6 f a l « £ ? » , . i i j f t « a e ^ 
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W O M A N I N R E D S o ' n d t r a c k ' D I A N A R O S S " S t v e p î A w a y ' 

S E L E C T I O N SPECIALE 
Disques et cassettes 

un 
pour 

choix 
chacun! 

c h . U o u 
Casaerte 

r " C L * À S S T Q " Û É " ] 

HARMONIA MUNDI 
Albums et cassettes 
importés de France. 

Vaste 
sélection 
dans la 

plupart de nos 24̂ ^ 

L J . OU 

Cass. 

Compact 
Disc 

magasins. 

~ PLUS QU'UN SIMPLE MAGASIN DE DISQUES ET RUBANS 
C O M M C T 

DlOTAi. AUOIO 

Plaza Alexis Nihon 933-9910 Plaza Cote-des- Neiges 735-6851 
Les Promenades St Bruno 653-8903 Carrefour Laval 687-7452 
Les Galènes d 'Anjou . 353-6496 Centre Rockland .731-6385 

Charles Bronson 
Un espion de trop 

V 1 

5 

J 
La paix mondiale est l'enjeu de la mission de Grigory Borzov (Charles Bronson), l'as du KGB 
Celui-ci est envoyé aux États-Unis pour contrer les manoeuvres d'un homme qui veut faire 

sauter des installations stratégiques et en faire accuser les Soviétiques. 
Un suspense explosif... Également en vedette: Lee Remick et Donald Pleasence. 

Les Grands Films à 20h00 

La télévision de Radio-Canada 
Vous mentez ce qu'il y a de mieux 

C a t h e r i n e D e n e u v e je t te u n e f leur sur la 
t o m b e d e François T r u f f a u t . 

Truffaut à 
son dernier 
repos 

P A R I S (AlrP) — P l u ­
sieurs milliers do person­

nes, parmi lesquelles tout <••• 
qui compte en France dans le 
« inéma et le spectacle, ainsi 
que le ministre de la Culture. 
M. Jack Lang, ont assisté hier 
aux obsèques du cinéaste Fran 
çois Truf fau l t , au cimetière 
Montmartre à Paris 

Parmi les personnalités les 
plus connues, on remarquait 
dans l'assistance les comé­
diens Jean Pierre l.eaud. Fan 
ny Ardant. dernière compagne 
de François Truffaut, Gatherl 
ne Deneuve, Nathalie Baye. 
Char les Aznavmi r . Char les 
Donner. et< 

Dans un bref hommage, le cl . 
néaste producteur, ami Intimé4 

de François T ru f fau t , M.­
Claude de Givray, a notani 
ment déclare d'une voix cassée 
par Pémotion: «La vie sans 
François sera une vie plus 
fade, plus terne». 

Très ému, les yeux caches 
par des limettes fumées, le co 
médien Jean Pierre Leaud. 
F a c t e u r fétiche des * 1 0 0 
coups», a déclaré à l 'AFP en * 
quittant le cimetière: «Je dirai : 
ce que Truffaut a dit après la -
mort de Jean Renoir: Il me 
manquera toute ma vie». 

ci 

25-26 27 28 
octobre 

S0V«t * 21 h 

-s 

* * 

Une 
present.it ion 
; de 

I l C i Ami InTiwrwionm w Tmmot 
VOSII offre en* <©«»»/ 

D ' i n T R O D u c T Î o n a u TAROT 
pour conna î t re l e / r - — T ' 

78 co i te / - ^ â 1 
C l ire le tarot 

v 

Au Ho l iday Inn 
Richel ieu 
/metro f h e i b r o o k e d 

W e e k - e n d I n t e n / l f 
lt$ 11,78 octobre 
pour In fo rmat ion / G réserva t ion / * 
c o n t a c t e z I U C : 3 4 2 - I 6 I O 

S A C H A G U I T R Y 

M*mt r a v i t m vente 
Premier microsillon 

•j"»>'l^ir* rie Rervud au Quebec 
r «Morgane de toi», 

«Amoureux de toi» 
Dist Trans O v r l a 

- Une 
presentation 

de 4 ^ 

(TOUS 
F O R F A 1 1 

r^ mt U l - M S I fciNtt t* h * 
PiAU K l M T S nu i»<iNi «t ton n*i 

M) O ' • | à l 

318» Slt-Ciihtrnw @TirwtTÏM!N 

%> I « >m Hsnr 
CP 

4 <&& l l c" 
o p o q u e 

1 3 7 3 3 2 6 2 

J e a 

a p u t 

CE S O I R 
À 19 H ET 21 H 30 
THEATRE 

ARLEQUIN 
T é l . : 288-4261 

du 31 octobre au 18 novembre 20 h 30 
9 , 2 5 $ - 1 1 , 2 5 $ - 1 3 , 2 5 $ - 1 6 , 2 5 $ 
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• S«" vic*> bK.iaUMique ' 
Société canadienne des postes 

Surprise. Émerveil lement. Plaisir . 
A l l e z - y ! P r o f i t e z - e n ! 

, . EXPOSITION 
& PHILATËLIQUE 

M NATIONALE 
f ^ s\ Q/l adultes: \ % • étudiants et gens de l'âge d'or : 2 $ 

V^d wMSk KmM O P t enfants (accompagnés d'un adulte) gratuit 

25, 26, 27 et 28 O C T O B R E , P L A C E BON A V E N T U R E 
M O N T R Ê A l 

b i u e 

n A t e 

p r é s e n t e 

d u 2 5 a u 2 8 o c t . 

d e r e t o u r 

BOB HARRISSON 

BLUES BAND 

J H H H R M H H R I H R V F R R I 

3 spectacles 
à compter de 

22 heures 

40, rue Saint-Paul Est 
Vieux Montreal 875-5126 

NOCE 
• * , ' UN GRAND SPECTACLE 
18 COMÉDIENS. UN ORCHESTRE O 845-5211 

G E R B E R 
BLUES ET ROCK 

JEUDI AU SAMEDI 
DU 25 AU 27 OCTOBRE 

2 SPECTACLES PAR SOIR 
22 HEURES 17 MINU1 î 

ADMISSION: 4 S 

BAR POURQUOI PAS 
500, RACHEL EST 

(COIN BERRI M E T R O MT ROYAL) 

523-8708 

1 * 

Conception et mise en 

G i l l e s 

Dès le 25 

ESPACE LIBRE 
1945, rue Fullum 

« B n c f l M f i H * t r ^ M r v a N M » 

5 2 1 - 4 1 9 1 

Sur cette photo, Plume Latraverse en compagnie de son gérant Luc Phaneuf en 1972. 

LAST CALL — DERNIER APPEL 
Dernière chance de voir Plume Latraverse, tel qu'on l'a connu dans son shoV d'ADIABLE 
au Théâtre Saint-Denis le 5 décembre prochain. Les billets seront on vente à compter 
d'aujourd'hui au Théâtre Saint-Denis ainsi qu'a tous les comptoirs Ticketron. 
PUBLI-REPORTAGE 

les productions Jean-Marie Lemieux Inc 
présente la COMÉDIE 

« UN SUR SIX » 
«Il n'y a sûrement pas de pièce plus drôle en ville en 

ce moment. Vous êtes assure d'oublier tous vos 
soucis durant deux bonnes heures.' 

Raymond Bernatchez, 
LA PRESSE 

9 octobre 1984 

U n e p r e m i è r e 

v i c t o i r e d e s R o u g e s 
Le « v ieux » coach And re 
MHi incon a mené ses Rou­

ges à leur premiere victoire, hier. 
dans i r cinquième match de la 
hui t ième saison de la Ligue natio 
nale d'improvisation (LNI). Une 
vetoire difficilement arrachée 
aux Bleus du jeune Yves Simo 
neau après une période supplé­
mentaire. 

JEAN-PAUL SOULIÉ 

L'arbitre Yvan Ponton a distr i ­
bué plusieurs punitions et a ex­
pulsé du match Claud*' Laroche, 
des Rouges, un des me i l l eu rs 
joueurs. Laroche est d'ai l leurs 
revenu brièvement à la f in du 
spectacle pour saluer le public 
quand le producteur de films An 
ciré Viau lui a accordé la deuxiè­
me étoi le, la première allant à 
Yves Jacques, particulièrement 
en forme hier soir, et la troisième 
a Pierrette Robitaille. 

Les punitions a Claude Laroche 
n'ont pas été les seules decisions 
controversées de l'arbitre Yvan 
Ton ton . En de rn iè re période, 
alors que le pointage était de cinq 
à quatre en faveur des Rouges, 
une improvisation sur le thème 
«Une af fa i re privée »> démarrait 
en anglais, Robert Grave) et Cari 
Béchard se lançant dans une his 
to i re de mafiosos désireux de 
s'équiper d'ordinateurs C'est 
Raymaond Legault qui ramenait 

les choses dans une langue plus 
courante a la LNI en accusant 
son loueur de f i lms de lui avoir 
ref i lé une cassette en anglais: 
Pas au bout de ses peines, il se 
fait ensuite passer une cassette 
en al lemand avant que les per­
sonnages n'en arr ivent a l 'a t t i rer 
derr ière l 'écran. L ' improvisat ion 
atteignait un sommet avec le 
« rewind », qui remettait tout le 
monde à sa place, de part et 
d'autre de l'é< ran. Mais l'arbitre 
a décidé que le thème n'avait pas 
été respecté. Peut être avec rai 
son, mais ce n'était pas l'avis du 
public, qui le lui fit bien voir. Les 
claques ont volé, par trois fols, 
toujours contre lu i . et il a fal lu 
trois nettoyages de la patinoire 
avant la f in de la partie 

À signaler, un très bon quatre 
m i n u t e s de M a r i e M ichaud et 
Diane .Iules sur le theme « Tortu­
re d'un soir»». « Le maître et l'éle­
vé ». de Danièle Panneton et 
Pierret te Robitaille, et une im 
proviation chantée, « Fascina 
t ion ». avec Raymond Legault et 
Yves Jacques, qui y a certaine 
men t gagné une bonne p a r t i e 
d'une étoile bien méritée 

JUSQU'AU 11 NOVEMBRE 
d u m a r d i au samedi 20h — dimanche 14H30 BILLETS 12} - 1 4 $ 

FÉLÎX-
LECLERC 

1450. Ste-Cath«rine est 
coin Ples»i» [$ ] Beaudry 

Guichet lun. au Mm. 
Renseignement: 521-4650 
Frais de service 0.50$ par billet 

. Ticketron: 2 8 8 - 3 6 5 1 

Téle-tron: 2 8 8 - 3 7 8 2 

Visa Matter Card 
Frai* da ««rvtca 

LIVRAISON A DOMICILE 2 8 8 - 3 7 8 2 
n u l « m « n t 12 00 par l ivraison 

G l ù Ê i n ç e r 

G n o u " 

dirigé par 

Jon Washburn 

MER. 31 oct. 1984 
2 0 h 0 0 

église St. Andrew 
& St. Paul 

angle Sherbrooke 
ouest & Bishop 

Billets: 8$ adulte 
5$ étudiant, 

âge d'or 

En vente: Musique 
Internationale. 

Paragraphe 
Ed. Archambault Inc. 

Renseignements 

932-3376 

D U C E P P E 

de MES. 
JEAN BARBEAU CLAUDE MAHER 

CE SOIR JUSQU'À SAMEDI 
( \ Théâtre Maisonneuve 

U U Place des Arts 
Guichets: 514 842 2112 

Redevance de 0.75 S 
sur tout billet de plus de 6 S 

C i n é m a s U n i s 

.! I H I M o i I RETIENT L I PI I S 
I M I I \ I I O \ C r I I r I N N É E -

S/ \K SU/ / K 

DIANE KEATON 

THE LITTLE 
DRUMMER 
GIRL 

IMPERIAL: 1 2.00, 2.20, 4.40, 7.05, 9.30 
FAIRVIEW: SEM.: 7.20, 9.35 

IMPERIAL 
1430 B, I IJM> ?BB /K>2 

FAIRVIEW 2 
k'.s f as s 5? 69/ B09S 

11 L E E M A R V I N 
I | M I O I I M I O U • J K A N C A R M K T • V I C T O R L A N O U X 

18 ANS! 

C A N I C U L 

FLEUR DE LYS 1 55. 3 45. 5 35, 7 25. 9 15 
LAVAL: SEM 6 00. 
7.50. 9 45 VERSAILLES 
SEM.: 7 15. 9 15 

8SB SI ''.AH*Plf# I 849 0041 BEBRl 

WÊÊÊTVnWWKÊ 1 1 1 ! I I f MM I I JM f 

FLEUR OE LYS 

14 ANS LE NOUVEAU 
S U P E R H É R O S D U RIRE! P A R I S I E N , 1 0 

2 55, 4 40. 6 25. 
8 10. 9 55 LAVAL. 
SEM 6 00. 7 45 
VERSAILLES, SEM 

[ f r f l i Ç 6 1 0 7 4 5 

w a r 

Le PARISIEN 2 \ ® LAVAL 4 VERSAILLES 
480 51 ' . A ' M M I ' M O 866 Jrt*>6 MCOlLl JUSTE UN PEU 0 AMOUR 

LAVAL 3 VERSAILLES 2 

ifL GWtGK) MOtOOa (GAGNANT 
/ DE L'OSCAR FLASHDANCE) NOUS 

PtBENTE LA VISION MUSICALE 
DU FvTlJR, Di FRITZ LANG 

POUR I 0 U S | \ 

PALACE 1 

théâlre denise-pellelier 
12.30,2.20,4.10. 
6.00, 7 50, 9.40. 

U ANS 

PARISIEN: 2 00 8.00. 
LAVAL, SEM 7.40. 

LAVAL 5 
A.M. 6t)8 

Le PARISIEN 4 

•EC h débarouent à l'hôtel 
C'EST LA PANIQUE ! 

LE F ILM No 1 AU C A N A D A I POUR TOUS 

hwiM 

p r é s e n t e 

e Colin Higgtys 
en scène de Jean-Luc Bastien 

m -

SEM.: 7.05,9.10 

LAVAL 3 

au ANS 

rem pie m r u oit 

70 M M CD « « S a ? I TS*? w. *M30 

PARISIEN SEULEMENT 

A3UITES 'O M 
MC.USaNU[U Wan) iSN 
IttlNKSGWtlISHhS S2 2b 

GREENFIELD 
SEM 7 1 S 9 35 

L A V A L . SEM 7 I 5. 
9 35 VERSAILLES. iEM 

7 00,9 10 

Le PARISIEN 1 | © | LAVAL 1 
480 s» f.ATMiwM u 866 3856 McGiLl CENTR1I i AVAi 688 7770 
• 

REENFIELD PARK 11 VERSAILLES 1 
AH* 671-6124 

m v in i; 
KENT: SfcM 
7 00. 9.00. 
LOEWS: I 00, 3 10. 
5.20. 7.30. 9.40 
DOR VAL SEM 7 20. 
9 20 GREENFIELD SEM 
7 05. 9 00 

DORVAL 1 
*54 S T C A ' M I M I V Q 8617437 UU 2 6 0 Avf lHi«vAi 63» er.8*i 

LOEWS 1 

KENT 1 GREENFIELD PARK 3 
6100 SHERBROOKE O 489 9703 M» OREENFKLO PMH 67V61Î9 

14 ANS) 

ORSHI l.A MUTI 
alain on/m 

Le PARISIEN 3 
480 *»* CA'nJrtiNf 3856 MCI 

1 00, 3.05. 5 15. 
7 15. 9 25 

GREENFIELD PARK 2 

eu ne 
] 11 ANS 

hart trie 

W FILM \ l 
Kjk FESTIVAL DE l > ^ V . MARIE. 

L VVMONTRF Al (VERSION ORIG 
r \ . ' 8 4 / i ' AVEC S TITRES 
gfV ANGLAIS) I 00 

3 40. 7 00 9 35 
ELYSEE. (VERSION ORiG AVEC S-Ti 
THES FRANÇAIS) SE M o 45, 9 20 

PLACE VILLE-MARIE 

m 
PHIX D U 

J U R Y 
: ESTIVAL 

2 ê l 

OE l> 
MONTREAL/^ 

X ( 8 4 'Jf 

18 ANS 

12.40,2.55, 
5.10, 7.25,9 40 

Le PARISIEN 5 

CLINT EASTWOOD 

k PALACE 4 
i A 'M I H I V I 

12.30, 2.40, 
4.50, 7.00.9.10 

«IRRtl O M ILABl ED1FFÊRF V ESR . J 
EST I N FILM RAN ISSANTi | P 0 W TOUS 

I B S M O R M V \ E U S 

GAGNANT DE 8 OSCARS 
FESTIVAL DES FILMS 

AUSTRALIEN 

LE CINEMA 
At '.iMiXAI SOliAMi 931247; 

SEM.: 7.10,9.20 

LOEWS 2 
954 m I 'ATMIHIV 

LOEWS. 12 30. 2 45. 5 00. 7 15. 9 35 
_ — KENT SEM 7 10 
Xv] 9 15 DORVAL SEM 

— 7 0 0 9 1 0 

DORVAL 2 
AVt IMlMVAl 631 BSt\t 

• M l 

KENT 2 

SH|HBHOOMf 

MEILLEURE ACTMCE 

FESTIVAL DE 
VENISE 

SEM 7 05,9.05. 

PASSEZ LA iO\œ BN COMPAGNIE D'UN GRiMUN 

G«EMLiNS r 
— O 12.30.2 30.4 45.7 00.9.05 

LOEWS 4 
CAT»M M I V o Ml 7 4 3 7 » 1 1 I 

POUR ÎOUS j > 

ERIC ROHMER 

]T4 AMS 

4 *v«ev« KeiWi LfVCv Ann 
Bujo«f» Carradiiie warre»1 

U 8 * S ' * A' i (H'V O 9 3 7 8 9 7 8 C*:i 

1 00.3 00.5 00. 
7.00.9 00 

/JANIN€ SUTTO- SÇPGE DENONCOLTHT 
Avec . Marie-José Baron, Catherine Begin. Benoit Oagenais. Edgar Fruitier, 
Annette Garant. Marcel Girard. Louise-Hélène Laçasse. Sylvie Picard. Jacques 
Ross, Adaptation française de Jean-Claude Carrière. Decors; Marcel Dauphi 
nais. Costumes: Pierre Perrault. Éclairages: Claude Accplas. Musique: Michel 
Hinton. Régie: Paul Leclerc. 

JEUDI 35 OCTOBRE, AVANT PREMIERE 
À L'AFFICHE LES VENDREDIS ET &AMEDIS, 20h30 
AU 4 3 5 3 EST , S T E - C A T H E R I N E , M T L , H 1 V 1 Y 2 0 _ 0 _ _ - " 
R É S E R V A T I O N S T É L É P H O N I Q U E S A C C E P T É E S : 2 5 3 - 8 9 7 4 
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Un pari de six millions de dollars qu'ils ne 
pourront trouver Harrs avant minuit. 

MARGOT CAMPBELL À LA BELLE ÉPOQUE 

S é d u i r e , u n a r t d i f f i c i l e 

PAUL MCCARTNEY'S 

B R O U 
Quand la musique finit, le mystère commence. 

Plus, court métrage d animation 
R U P E R T and the KR<X. SONO à t c t t c t e i tneat ,^ 

r 
éx P A L A C E 6 2\® 

698 S ' C A T M E R I M O 866 699 
iî DEMAINIj 
}1 MCGILL 

GREENFIELD PARK 3 KENT 2 

Lr»s tùtnmfis ft I amour, d aprAs» Sacha Guitry, au Café-Concort La 
Epoque, h Saict-Thimothéo. iu*qu au 22 décembre Avec Margot Camp­
bell Jean Brousseau. Julien Qenay et Danieiu Lèpine Au Piano Marie-
Claude Gagniw Arrangements et mise en scène Philippe Grenier Scé­
nographie Mireilli' Vachon Éclairage Michel Raymond 

R A Y M O N D BERNATCHEZ  

Dans une entrevue récente, Margot C a m p 
boll déplorai t le manque d'attention des 

producteurs et metteurs en seèno à son égard . 
Elle ne jouait pas autant et aussi f réquemment 
qu'el le l'eut souhaité aussi comptait elle énor­
mément sur sa part ic ipat ion à ce collage de 
i r x t c s de G u i t r y à La Bel le Epoque pour don­
ner a sa car r iè re un nouvel élan. 

Con fo r t ab l emen t insta l lé devant la scène 
j 'a t tendais Que le spectacle débute d 'abord 
p u i s , cela étant fait, qu' i l se passe quelque cho­
s e . Mais quoi ? 

Q u e M a r g o t C a m p b e l l en tourée de J e a n 
Hrousseau et Ju l i en Genay joue de façon telle 
que le p lancher se mette à v i b r e r ? Que le pu­
blic t ransporté par le texte et le jeu de la comé­
dienne se laisse emporter par les émotions au 
point de tomber dans les pâmes ? Qu'el le ma­
gnetise les spectateurs, qu 'une tornade se sou­
lève subitement a l 'extér ieur , arrache les fenê­
tres de leurs gonds, déchire le rideau de scène 
et plonge la salle dans le noir ? Pas le moins du 
monde* 

J'étais là et j 'écoutais Margot Campbel l dire 
ses ext ra i ts de G u i t n un peu mécaniquement, 
nonchalamment. Enfiler les mots de La Jalou­
sie. L'Illusionniste, Mon père avait raison. Dé­
si re et Chagrin d'amour, comme des Je vous 
salue Mar ie sur les grains d'un chapelet. Et 

j ' é t a i s l i t t é r a l e m e n t d é s e s p é r é . C a r e l l e 
m'était ext rêmement sympath ique lorsque je 
l'ai rencontrée chez elle et je fus touché lors­
qu'elle expr ima ce qu'el le ressentait en étant 
pr ivée de théâtre, de la douleur occasionnée 
par ce manque. 

Ah que j ' au ra i s aimé pouvoir éc r i re à l ' issue 
de son spectacle : « Margot Campbel l nous of­
f re une étonnante soirée de théâtre dans un 
Café-Concer t de la Rive-Sud. Précipi tez-vous à 
cet endroi t , qui est chaud, accuei l lant, où la ta­
ble est semble-t-il très bonne, et profi tez-en 
pour v i v r e des moments inoubliables en sa 
compagnie » . M a i s je ne le puis pas 

Dans Mon père avail raison et Désiré, elle 
était presque sur le point de s 'abandonner dans 
son texte alors que Jean Brousseau lui donnait 
habi lement la répl ique. Puis cette désagréable 
i m p r e s s i o n r e v e n a i t . L ' i m p r e s s i o n qu'elle 
n'était pas tout à tait elle-même dans la peau 
de ces femmes et que son esprit était à la fois 
dans la salle et sur les p l a n c h o 

Pour tant on pouvait constater qu' i l y avai t 
un généreux Investissement dans ce spectacle. 
Des costumes somptueux qui changent cons 
tamment et cet effort pour chanter des balla 
des d'époque accompagnées par une excellente 
jeune pianiste 

Qu'est-ce qui n'a pas tout â lait fonct ionné? 
L e t rac omniprésent, cette crainte injust i f iée 
de ne pas pla i re et qui fait que l'on ne parv ient 
pas à séduire comme on le voudrai t ? Un met­
teur en scène exigeant aurai t peut-être pu faire 
ressor t i r ce caractère de feu qu'elle COUVe sans 
doute en elle-même mais qu'el le n'est pas par­
venue à att iser ce soir là, à La Bel le Kpoque. 

Margot Campbell et Jean Brousseau dans les femmes et 

Vamour. 

ÊNi Ligue Nationale 
d'Improvisation 

S C H W A R Z E N E G G E R La première nuit, il vola son journal. 

La deuxième, il y découvrit ses fantasmes 

La troisième, il tenta de les vivre... 

4' : 

j 0 y i 

• X 

A l 'âge de la noi rceur , 
2029, les dir igeants de 
cette planète créèrent une 
chose qui ne connaissait ni p e u r , . 
ni p i t ié , ni mal. Une chose que 
nul ne pouvai t arrêter . . . 

* i 

T E R M I N M O R 
Hemôale Presents 

A Pacific Western Production ot a James Cameron Film 
Arnold Schwarzenegger "The Terminator' Michael Biehn. Linda Hamilton and Paul Winfield 

Make-Up Effects By Stan Wmstpn Director of Photography Adam Greenberfl 
Executive Producers John Daly and Derek Gibson Written by James Cameron with Gale Anne Hurd 

Produced by Gale Anne Hurd Directed toy James Cameron 

-OWOrt — f . '
 P r m t s bv kluxe-

PARIS 

LES GLOBE-TROTTERS DE L'IMPRO 
pour une série de 8 matches seulement 

â Montréal 
25, 26, 27, 28 octobre 1984. 

• — • • ' -

Billets en vente à compter du lundi 1er octobre 1084. de midi 
à 18h (tous les jours, sauf samedi et dimanche). ! 

Endroit: Au guichet du studio-théâtre Alfred-Laliberté à 
l'Université du Québec à Montréal, au Pavillon Judith-Jasmin 
(Angle Saint-Denis et Sainte-Catherine) Tél.: 282-3456 

SURVEILLEZ LA VENUE DES GLOBE-TROTTERS 
CHEZ VOUS. 

11 novembre 
23 novembre 
24 novembre 
30 novembre 
9 décembre 
11,12.13.14.15 décembre 
15 décembre 

Centre culturel de Beloeil 
Salle Jésus-Marie de Valleyfield 
Tennis Longueuil 
Salle Rolland Brunet Joliette 
CEGEP Montmorency Laval 
Grand Théâtre de Québec 
Grand Théâtre de Québec 

20h 
20h30 

21h 
21h 

(à confirmer) 
20h 
14h 

L A B R A S S E R I E O ' K E E F E 
UNE PRÉSENCE ACTIVE 

DANS LE MONDE DES ARTS 

: w i « a 
unis 

la 
flnéto* 
TOUT poor 
tkrenir 
veéttes! 

18 A N S 
adultes 

04 H E A R T S 

La nuit, bien des secrets sont volés 

K ï r i v tOui la* |OUf$: 1:15 
3 15 5 15 7 15 9 20 

(plu* rtpréMAlaNon mppl 
V * r at Som c 1 1 15 p.m ) 896 STÇ-CATH. 0 

L«3 
R U M S F i R O 87b 188? 

— Datant V#n 720 9 20 
Som-Oim | 20- 3:20 5 20-
7 20 • 920 fcemord .V tn "00 

9 00 Som D-m I 00 • 3 00 
5 00 7 00 - 9 00 

SQUARE DÉCARIE 1 BROSSARO 3 
OtCARlF SUD OE .'EAA TALON 341 3190 M A H CHAMPlAIN 46^5936 

L O E W S 3 
9S4 ST CAT HI ri\\H Ci 861 7437 PEEL 

DÈS DEMAIN! 
D0RVAL 2 KENT 1 

260 A V E Û O R V A L 631-8586 6100 S H E R B R O O K E O 489 9703 

Voici enfin le film le plus controversé de l'année. 

\ i \ i \ N O T R E 
œ u 3 N H I S T O I R E B A Y E 

1533 

[WCCADlÛLYl 

CASSE T T I S V I D E O A VE NDRE 

H3P -

.M..M.W R t K r K A M ) M U R « i l C l RKRD DARMON MIC Mi l ( . M A R R I 1 

I m l n-4l« •!• \r» Kl « i * - » . • • . la . \ » t.. m »: 

Belvedere 

PRÉSENTE: 

AU FORUM DE MONTREAL 

VENDREDI 26 OCTOBRE À 20 HEURES 

O t S Ë B U L i l l l 9 l > À 1? 20 2 30 
D t M A i n ST-CEMIS STt-CUrHlRiRf ?88?M5 5 00 7 20 9 30 

MARIE-M. DESROSIERS/ 
PIERRE BERTRAND 
MICHEL RIVARD 
Ef LEURS MUSICIENS 

U r * production Alain Smart 01 Sfactra Scane 

En collaboration avec 

A V û f i C A & î û l t hE **** 

«HUB I M S » LA A t t h a A U U i 
Y f i M Û n AlUE N «01R E VÎ E 
AU CÎifEHA CHAtlfEAÎn . 

'.c 

^ Vous avez 
connu la peur. 

I Maintenant 
vous allez vivre,la terreur. 

I Km 

te £l*?v 

<oo7%" 

40 
30 n- imm*. 
00. 

* MEURTRES 
A LA 4^r VALENTIN 

DÉS D E M A I N | 
lé» CHAMPLAIN 1 MONTREAL 2 

STE CATNERMI! RAhREAU b?4 IMS IbM HT ROTAI fAPINEAU S7l 7070 

ODEON 1-LAVAL \b> LONGUEUIL Z 
C F • THE 7000 M U l ST MART.k 6ê'57C7 1LACÎ LOKUl LI14 6'» 74 ; 
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LeTNM 

annule 

La 

Cuisine 

La direction du Théâtre du Nouveau 
Monde .1 o f f i c ie l l emen t nnnonre. hier, 

qu 'e l le annulait sa deuxième p roduct ion . La 
Cuisine, d ' A r n o l d Weaker, qui devai t pren­
d re l ' a f f i che le 22 novembre 

R A Y M O N D B E R N A T C H E Z 

Un por te paro le du T N M a expl ique que la 
t roupe ne disposait pas du temps nécessaire 
pour résoudre ses problèmes courants et 

donner au publ ic l'assurance que le r ideau 
pou \ «il so lever tu ' 'oeuvre du dramaturge 
Irlandais 

Les négex iationa avec les employés en 
lock oui ont repr i s la semaine dern ière et les 
parties se sont rencontrées à deux repr ises. 
Une autre séance de discussion est prévue 
pour cet te semaine en présent e du conci l ia 
l eu r . I l y aura i t un certain rapprochement 
en t re l'employeur et le syndicat mais les 
pou rpa r l e r s ne progressent pas suffisam­
ment rapidement pour laisser ent revo i r un 
retour Imminent au I ravail. 

La p r e m i e r s pa r t i e de la saison du T N M 
" M dotic to ta lemen t comprom ise puisque le 
Théâre ava i t dé jù r e t i r é / . A v a r e de l'affi­
che à la f i n sep tembre . 

Si tout deva i t rentrer dans l ' o rd re d ' i c i les 
Fêtes (la vente de l 'éd i f ice à un éventuel 
acheteur et la conc lus ion d'une entente a\< I 
les employés) le TNM pour ra i t reprendre 
ses opéra t io t is le 10 j a n v i e r avec J ' A v a r e 
qu i r e m p l a c e r a l/iïvhange. de Claudel I • 
reste de la saison 85 serait const i tue par 
L'ffab/iieur, de Harwood, el Othello, de Sha 
kespeare. 
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T E L L E M E N T D R Ô L E ! 

La farce la plus drôle depuis « Romancing the 
Stone». I n n thme soutenu... La bouffonnerie la plus 

physique depuis « Indiana Jones*, il - 1 .»ssc/ 
d'aventure pour les fans de James Bond assez de 

costumes pour une douzaine d'épisodes de 
« Dynasty* et assez de sentiment pour combler les 

romantiques quels qu'ils soient JoBcth Williams est 
adorablement cinglée cl sexy comme tout. 

Stephen Sch»efcr. US Mdgârme 

Une comédie à soubresauts incroyables! Une farce 
0 

délicieuse, totalement folle Si l'on décernait un 
Oscar pour les performances loufouques 

parfaitement réussies. JoBeth Williams pourrait bien 
mériter un de ces merveilleux trophées en mars 

prochain. 
— Guv Ratify, C tnmi>po/iO)n 
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SEC l/ufa> 
MONITEURS COULEUR 20" ET 2b 

Les revues Vidéo ont vante les qualités des 
moniteurs couleur NEC. particulièrement la 
netteté et l'intensité des couleurs En y ajou­
tant lus caractéiistiques exceptionnelles et la 
garantie de 6 0 mois sur les pièces et la mam-
d'oeuvre. vous obtenez la meilleure aubaine 
sur le marché. 

M A G N É T O S C O P E 
HI-FI 

V C - N 8 9 5 vus 
Doté de toutes les caractéristiques 

imaginables, le NEC VC-N895 peut servir de magnetophone et de ma* 
gneroscope. ce qui permet une gamme incroyable d applications ' 

Modoles 1901 et 
2 5 0 1 

• Câblosélecteur 138 
canaux 

• Télécommande 
sophistiquée 

• Possibilité de 
canaux multiples 

• Haut-parleurs stéréo 
• Haut-parleurs 

indépendants 
facultatifs 

• Amplificateur stéréo 
intégré 

N E C 

MONITEUR DE 40 
PJ. 4000 EN 

• écran brillant de 40" offrant un 
grand angle de ' i s ion de 1 20° 

• meuble au fini soigne et ayant 
seulement 22' de profondeur 

• puissant amplificateur de 20 W 
• bornes d'entrée et de sortie pour 

TV par câble, |eux video, 
magnétoscope, etc 

• possibilité de 134 canaux -— 
syntonisation électronique PU 

• teltkommande a l'infrarouge 

P R I X I N C R O Y A B L E S E N M A G A S I N 

o c : 
:.-c • ^ 

L OBJECTIF 0E PROTON EST 
DE FABRIQUER LES MEILLEURS 
PRODUITS POSSIBLES ET DE 
LES METTRE SUR LE MARCHE 
DE LA FAÇON LA PLUS 
RATIONNELLE. LE PLUS GRAND 
DEFI QUA DÛ PELEVER 
PROTON A ETE 0E REPONDRE 
A LA DEMANDE LES 
CONSOMMATEURS FONT 
LITTERALEMENT L A QUEUE 
POUR ACHETER LES 
APPAREILS VIDEO AVANT-
GARDISTES DE PROTON. PROTON 619 

LE MEILLEUR MONITEUR TELE AU MONDE! 
LE MONITEUR 26 . MODELE 602. VOUS OFFRE UNE IMAGE GRANOIOSE. 

UNE SONORITE SAISISSANTE ET LA QUALITE EXCEPTIONNELLE DE PROTON 
AVEC LES HAUT-PARLEURS ET LE SYNTONiSA-

TEUR 600T. VOUS OBTIENDREZ UN RÉALISME AB­
SOLUMENT SANS PAREIL r i - M C T N I T E U R 

S E U L E M E N T 

Le meilleur moniteur tele disponible 
en Amérique du Nord offert en pro­
motion a 
— 380 li­

gnes hori­
zontales 
de définition 

— convertisseur intègre — 2 entrees. 1 
so*1ie video — commande sans fil 

109700S 

H A U T D E G A M M E À P R I X A B O R D A B L E Q U I D I T M I E U X ? 

PARADIGM 75 
Si 

4 É § 
N A D 

Dual 

NAD 7125 ampii-radio. la perfor­
mance sonore d abord 

DUAL 515 , la table tournante la 
plus offerte au monde, dans des 
ensembles de $1 .000 .00 . 

PARADICMEMS, le perfection­
nisme offert à prix abordable 

I 

99700$ 11 

WÊÊÊÊ 
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HAD 7150, ampli-recepteur. la tlexibilite et la performance 
de composantes séparées au prix d un intègre 
REGA 3.S, I alternative musicale offerte par des 
diens 
REGA PLANAR 2 , 
le summum re- \ 
connu en tables 
tournantes. 

NAKANICHABX 100 
LA ROLLS ROYCE DES 
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BELLE-DE-NUTT 
Trois expositions 
temporaires au MBA 

Le Musée des beaux-arts de 
M o n t r e a l p résentera , à par­

t i r du vendred i 9 novembre, t ro is 
nouvel les expos i t ions t empo ra i ­
res. 

À eette occasion, 2H dessins de 
la paysag is te israél ienne Anna 
Ticho et t ro is livres i l lus t rés par 
M a r c C h a g a l l o c c u p e r o n t , j us ­
q u ' a u 9 décembre , les vitrines du 
cabinet des dessins ei estampes, 
t a n d i s que 150 photographies 
groupées sous le t i t r e de Lieux et 
visages seront présentées dans la 
sal le 503, au 3e é tage, jusqu'au 16 
décembre . 

Exécutes au cours des 10 der­
nières années de la v ie de Partis 
te, les dessins d 'Anna T u l l e ont 
été l i res des collections du Musée 

d'Israël, à J é r u s a l e m , qu i a orga­
nisé ce t te expos i t ion. 

De son <ôté, la pet i te exposi t ion 
eonsacrée à Mare Chaga l l , qui 
cé lèbre cet te année ses 97 ans. 
g roupe t ro is édi t ions d 'Ambro i se 
V o l l a r d d e s Âmes mor tes , de Ni­
colas ( i o g o l , des Fables, de Jean 
de la Fon ta ine et de la Bible, édi 
tées respect ivement en 19-18, 1952 
et 1956, 

E n f i n , les quelque 150 photo­
g raph ies de l 'exposi t ion L ieux et 
vts&ges i l l us t ren t les d i f f é ren ts 
aspects de la p ra t ique photogra­
ph ique à t rave rs le monde ; elles 
p rov iennent de la co l lect ion d 'un 
peintre m o n t r é a l a i s et ont été 
réun ies pa r le serv ice de diffu­
sion du Musée dos beaux a r t s 
pour f o r m e r une exposition Itiné­
rante. 

Van Gogh au Metropolitan 
N E W YORK 
( A F P ) — Le m u ­

sée M e t r o p i t a n de 
N e w Y o r k présente 
j u s q u ' a u 30 décembre 
une imposant»» exposi­
t ion contrée sur l 'oeu­
v re que réa l isa V in ­

cent Van Gogh pen 
dant son séjour de 15 
mois à Ar les , dans le 
sud de la F rance 

On sait que la de 
( o u v e r t e de la Pro 
vence s'est t r a d u i t e 

K A T E C A N N A 

M C G A R R I G L E 

Voici la Pony qui rugi t : la 
Pony Plus! 
Pour célébrer le neuvième 

anniversaire de naissance de la 
Pony et sa deux ième année de 
ventes au Canada, Hyunda i lance 
la Pony Plus. 

Cette Pony à pr ix spécial 
présente une carrosserie 'noir 
m i n u i t " lustrée qui s 'harmonise 
aux garn i tures noires et aux 
pneus, de même que des 
enjol iveurs de roues dorés. Elle 

comprend un toi t ouvrant, des 
phares ant ibroui l lard et une vi­
sière de lunette arr ière. Elle est 
rehaussée de bandes décoratives 
spéciales, dorées aussi. Et elle se 
trouve dotée d 'un moteur de 1 60CP 
ce à c inq vitesses, fabi i q d ' a c i e r 
Hyundai . 

Si le noir vous va bien, courez 
chez un concessionnaire Hyundai. 
Seulement 1000 de ces belles-de-
nuit son! disponibles...Ne -.oyezpas 
de ceux qui auront le coeur brisé! 

M O N T E Z EN PONY 
AUJOURD'HUI. VITE 

HYunoni 

p o u r V a n G o g h p a r 
une pér iode d'intense 
a c t i v i t é a r t i s t i q u e , 
mais c u r i e u s e m e n t 
c'est la première fois 
qu'une expos i t ion de 
cette a m p l e u r est con­
sacrée un iquement à 
l ' é p o q u e a r l é s i e n n e 
du pe in tu re néer lan­
dais 

I n t i t u l é e s i m p l e ­
m e n t « V a n Gogh à 
A r l e s » , cette exposi­
t i o n , r a s s e m b l e 1 13 
oeuvres de Van Gogh 
(75 tableaux et 68 des­
s i n s ) a i n s i que p l u -
s i n u s p e i n t u r e s de 
Pau l Gauguin exécu­
tées à l'époque où les 
deux ar t i s tes t r a v a i l ­
laient sous le m ê m e 
to i t . 

Automobile 
Ul san Ltée 
D W V . J I 6 8 3 5 7 0 2 

Pic I A Pony 
9390, boui. Pie iX 
Montréal 324-(i82l 

Pony de Montreal 
ft 180. avenu»• 
Papinociu 
Montréal 523-2171 

Hyundai Auto 
Mascouche 
1 3 3 . « hemin des Anglais Laurentides 
Mascouche Heights Ville do Laval 
4 7 7 5 7 3 0 668b393  > * . . . 

Desmeules Hyundai C W AutoSud Inc 
\?37. bou! des 3839. boul. Taschei 

Si Hubert 
678-1220 

Safari 
Automobiles Inc. 
300 rue L ifleur 

Bouchard 
U Automobiles 

Las Automobiles 
Lise Grenier Inc. 

Garage St-Louis Ltée 
3ftti. bOUl. S i j t i v » 

St-Eustache 4Ô1 1292 

Drummond1 

Les Automobiles Le Carrefour de la 
( loginor Inc Voiture Importée Inc. 
9.rueFrontenat <>499. t>oiil Ccsavant 
5t Je »n Sur*Rk helieu St Hyacinthe 
347-4003 .'4-6344 

Moteurs Chateauguay 
8 3 . St lean Itaplistn 
Chatoauguav 
6 9 2 - 9 6 3 0 

Hyundai Pony 
Cent reville 
2 0 7 7 . Ouest 
rue Sto-Catherine 
Montréal 931 8 2 4 3 

7H£ BR0THCR 
fllOM ANOTHtR HAMtT 

l n nouveau film de John les 
Written. Directed and Edited by JOHN SAY Lbs CiitPt 

Produced by PEGGY RAJSK1 and MAGGIE REN ZI V ? T * 
S U r r i a i JOE M O R I t * d m » M t a N t M t M t a i M t****. -

p»ii> 2n<i i none f n M 

DÈS DEMAIN 
PLACE VILLE-MARIE 

» IN» M A 1 8 b € 0 6 8 e * 

ïJouiccances 
'Protondesi 
EST s n i omega 2 

Plus 7r flLM inOTlQUl 

Au sommet de la mode.. 
chapeaux Headslip confectionnés à la 
main. Faites votre choix maintenant 

Quatre coquet * couvre-chefs dans une magni f ique gamme 
de couleurs: noir, blanc, rose vif,! beige, gr is ou 
bleu (choix incomplot dans certains magasins). Pointure 
un ique. 

1. Cloche à calot te basse en 
mohair avec garniture de 
p lume, sur tormo. 46.00ch. 

Eaton Centre-vi l le, rez-de-chaussée 
An jou, Pointe-Claire et Laval. 
Rayon 202 . 

Achats en personne seulement. 

2. Chapeau deux tons i revers 
en mélange d'angora (poi l de 
lapin) et laine, doub lé de 
tr icot en mohair et acryl ique. 

50.00 c h 

3. Cagoule et turban en 
angora (poi l de lapin) et laine 
Cagoule 45.00 ch. 
1 urban 30.00 c h 

4. Toque roulée en un 
mélange d'angora (poi l de 
lapin) et laine, sur forme. 
29.00 ch. 

E A T C N 

( rédH .»< < «*pt«' 

la t arte l slon 

l'ISA 

M i n i ni%%i 4»««*̂ H«*»̂  
nom •" •».•!* p r t x . i i . i 

EATON 
VOTRE GARANTIE DE QUALITÉ A JUSTES PRIX 



LA PRESSE, MONTRÉAL, JEUDI 25 OCTOBRE 1984 

Une affiche d'Ave Maria, interdite 
P A R I S ( A F P ) — l u e 
p u b l i c i t é p o u r le f i lm 

ive Maria, représentant une 
jeune fille à demi nue at ta­
chée sur une croix, a été in 
t e r d i t e d ' a f f i c h a g e p o u r 
agression des croyances reli­
gieuses dos passants. 

Le jugement du tr ibunal , 
qui constitue une première, 
s a t i s f a i t a la plainte d'asSO 
dations catholiques traditio 
nalistes qui estiment l'affiche 
blasphématoire. 

R é c e m m e n t a p p a r u e s u r 
les m u r s de Par is , l 'affiche 
annonçait la prochaine sortie 
d'Ave Maria, film d'un réali­
s a t e u r pou connu, Jacques 
Richard, qui aborde le theme 
d ' une a d o l e s c e n t e m a r t y r i ­
sée, vict ime du sectarisme. 

Les avocats du réalisateur 
avaient tente de plaider la li­
b e r t é d ' e x p r e s s i o n , soul i ­
gnant que les plaignants re­
p r é s e n t a i e n t u n e i n f i m e 
minori té de la population ca­

tholique f rançaise, hostile à 
tout modernisme. 

Avant m ê m e ce jugement, 
la Régfè des t ranspor ts pari­
siens avait décidé d ' interdire 
l 'affiche dans les couloirs de 
mé t ro et dans les bus. Kl le 
avait déjà refusé plusieurs 
a f f i che s p u b l i c i t a i r e s es t i ­
mées indécentes, notamment 
celle représentant un homme 
nu stylisé dans sa salle de 
bain en train d écouter une 
radio commerciale 

oie 

Musique pour une noble cause 
MIGUEL ANGEL ESTRELLA. pianiste Récital nu bénéfice 
d Amnistie internationale Mardi aoir. salle Claude-Cham­
pagne 

PROGRAMME 
• Doux Allemandes (Bach) 
• Passucaglia en sol mineur (Handel) 
• Menuot et Trio en sol (Ramonu) 
• Pièce on forme de habanera (Ravol) 
• Tango argentin — El Choclo (Villoldo) 
• Cordoba. Air créole (Agmrrc) 
• Sonate on fa majeur op 10 no 2 (Beethoven) 
• Pièces op 6 (Bartok) 
• Sonate en si mineur (Lis/t) 

J E A N - P A U L B R O U S S E A U 

Miguel Allgel Kst relia. Ce pia­
niste argentin emprisonné, sou­

mis à la torture et libère gr&ce a un. 
c a m p a g n e internationale, venait à 
Montréal mardi soir payer pour ainsi 
dire une . dette de grat i tude envers 
Amnist ie internationale, l'organisa­
tion qui s'était associée aux efforts 
pour son retour à la musique. 

Chargé de presenter l 'artiste au 
public. Gilles \ igneault a d'abord dit 
ê t re « un homme de mots — et de pa­
role, aussi » pour ajouter que la vio-

loence, pour lui, est une infirmité de 
la parole et la tor ture , une infirmité 
de la capac i t é d 'écouter . Il a ensuite 
a l lumé, sur une petite table drapée , 
d e v a n t le p i a n o , « le s y m b o l e de 
l ' e spérance » qui figure à toute ren-
contre d'Amnistie Itnernationale : la 
f l amme cent ra le d'un chandelier à 
cinq bougies dont les aut res , restées 
é te intes , symbolisent , ai je cru com­
prendre , les barbelés . 

Puis le pianiste s'est qmené pour 
donner son réci tal , ne disant que 
quelques mots pour remerc ie r Vi-
gneault et d e m a n d e r que la premiere 
par t ie , consti tuée de dix danses « que 
je relie parfois les unes aux aut res 

f>ar des improvisat ions, ou par le si 
ence », soit donnée sans applaudisse­

ments. 
( 'est f inalement dans ces miniatu­

res — ainsi que dans l'opus «s de Bar-
tok en seconde par t ie — que son évi­
dente musica l i té s 'est mani fes tée : 
rigueur, g rande alacr i té rythmique 
et sonorité modelée et soignee. 

La musical i té reste in téressante 
dans le Beethoven mais la sonorité 
c o m m e n c e à se dégrader . Pour la 
g rande Sonate en si mineur de Liszt, 
l e s recherches sonores sont éviden­
tes dans les moments plus sereins 
mais dans les passages de bravoure , 
le piano est balayé de bout en bout 
pa r une t empê te où à peu près tout 
souci de beauté pianistique a disparu 
a u seu l prof i t du vo lume s o n o r e . 
C'est ici que les taux octaves à la 
basse et quelques t ra i ts escamotés à 
l'aigu se manifestent. La concentra­
tion ne manque pas , mais elle mène 
ici et là à de m u a n t e s e r reurs de me 
moire . À la fin, on a le sentiment de 
plusieurs sections enfilées les unes 
après les aut res au lien de la g rande 
a rche qui naîtrait d 'une vision plus 
unifiée de l 'oeuvre. 

Venu en grand nombre pour une 
occasion t ranscendant les conditions 
ord ina i res du récital, le public a ré­
servé une ovation debout à Es t re l la . 
qui n 'a toutefois pas donné de rappel 

rémission de 

SERGE BÊLAI R 
ce matin 

à compter de 6 heures 

Un charme certain 

au masculin... 
Pour Ralph l auren, il est important de puiser dans les 
racines romantiques de la vie Et sa nouvelle collection 
«Polo», plir variée, vous présente de nombreuses 
facettes de cette philosophie Une allure jeune, 
décontractée et élégante qui s'allie harmonieusement 
à des tons sobres et chaleureux 
De sa collection chez Eaton 
chemise sport en coton avec quadrilles, 
chanddil à col roulé, en coton et confortable jean 
prélavé. 
Chandail à col roulé 45.001 h 
( hemise 65.00 en 
lean 55.00 < h 
Eaton Centre-ville 
Rendez-vous a la boutique Signature 
pour notre intéressante collection 
de vêtements pour hommes 

Eaton Centre-ville seulement , 2 e étage. 
Rayon 330. 

EATON 
VOTRI r.ARANTII f* Q l Al Ut \ \l STÎSPRIX 

SOLDE 
de coordonnés 

tout-aller «Nie» 

à la boutique No 1 

chez Eaton 

Prix Eaton 

2997 à 999 ch. 

50% de rabais 
Solde de coordonnés 

en coton Willi Wear 

à la boutique No 1 

chez Eaton! 

Prix courants Eaton 40.00 à 75.00 

1 9 9 7 à 3 4 9 7 h 

Des vêtements tout-aller qui ont la 
cote de la saison... à des prix que 
vous trouverez avantageux! Les 
coordonnés «Nie» deviendront 1  

l'uniforme de vos heures de 
détente... Hauts amples, tricots 
textures, pantalons à plis et grandes 
poches devant, jeans brossés avec 
couture tout au long de la jambe, 
vestes à motifs géométriques, même 
des écharpes et des chaussettes! 
Tous avec des détails mode 
décontractés et désinvoltes... 
Offerts en teintes à agencer de 
blanc neige et bleu glacier. La 
plupart en coton. Venez voir toute 
la sélection à la boutique No 1 
chez Eaton! 

Eaton Centre-ville, boutique No 1, 
3e étage, et à Anjou, Pointe-Claire 
et Laval. Rayon 442. 

Achats en personne seulement. 

Willi Wear, une aventure mode 
maintenant offerte à des rabais que 
vous ne pouvez pas manquer! Voyez 
notre sélection de vêtements tout 
coton à agencer. Tissages guingan, 
popeline ou jute, en riches teintes de 
citrouille ou gris qui 
complémenteront votre garde-robe 
actuelle. 

Modèles offerts! 

• blazers, tailles fortes 
• jupes longues 
• vestes % 
• pantalons à plis 
• jupes amples 
• chasubles 

La sélection est offerte en tailles 
petite, moyenne, grande, ou 4 à 14 
selon les modèles. Choix incomplet 
de couleurs et de modèles dans 
certains magasins. Voyez les 
coordonnés Willi Wear à la boutique 
No 1, chez talon! 

Eaton Centre-ville, Boutique No 1, 
3e étage, et à ou par Anjou, Pointe-
Claire et Laval. Rayon 442. 

Achats en personne seulement. 

• 
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AUBAINES EATON CANADA 

à 

SUR DES PALETOTS CONFECTIONNÉS POUR EATON : 
VOTRE STRATÉGIE-MODE POUR DÉIOUFR l ' H I V F R i 

Prix courant Eaton 235.00 

D o s paletots exclusivement 
créés pour Eaton par un 
confectionneur de renom. Faits 
de laine ou de mélanges de 
laine, ils sont droits avec poches 
coupées ou a rabat. Choix 
de tons unis, motif à chevrons 
ou quadrillés, en brun, bleu ou 
gris. Tailles 38 à 46 pour la 
plupart des statures. Choix 
incomplet de motifs et couleurs 
dans certains magasins. Une 
bonne affaire en vue! 

Eaton Centre-ville, 2Vétage, 
et à Anjou, Pointe-Claire, Cavendish, 
Laval, Saint-Bruno, Beloeil et 
Rockland. Rayon 2 2 9 . 

Achats en personne seulement 

E 
I D c 

AVIS 
Heures d'affaires d'Eaton 

durant la grève de la C.T.C.U.M. 
Voici les heures d'affaires de notre magasin 

Eaton du Centre-ville seulement: 
Lundi, mardi, mercredi, samedi: 

9 h 30 à 17 h; 
jeudi, vendredi: 

9h30à21 h. 
Les heures d'affaires de nos magasins de banlieue 

demeurent les mêmes: 
I undi, mardi, mercredi: 9 h 30 à 18 h; 

jeudi, vendredi: 9 h 30 à 21 h; 
samedi: 9 h à 17 h. 

& Trouvailles 
Eaton 

L'autre |Our, les quatre 
acheteurs de produits 
alimentaires m'invitèrent .i 
déguster une tondue au 
chocolat. 

Pour ce faire, ils s'étaient 
procuré une Tobleronr géante 
de 400 g. 

Cette tablette de Suisse est 
faite d'un riche chocolat au lait 
et d'un succulent nougat aux 
amandes et au miel. 

Toblerone est si délicieuse que 
l'acheteur Andy Easton en a\ ait 
pris une énorme bouchée a\ ant 
même que nous a v o n s pu 
réagir 

)e ne pouvais I en blâmer 

Nous fîmes fondre le chocolat 
en ajoutant juste ce qu'il taut 
de lait pour obtenir une 
consistance crémeuse et lisse 

Puis la dégustation commença 

Nous trempions fraises 
quartiers d oranges et de 
pommes dans le délec table 
mélange. Notre collègue Betty 
Kott, à l'imagination sans 
borne, y sauçait des cubes de 
fromage checidar 

Pour redoubler notre plaisir. 
Jim Kinnaird annonça: 
«Quiconqueéchappe un 
morceau dans le caquelon 
devra embrasser la personne 
d'à c ô t é . 

Nous fûmes repus avant même 
que la fondue soit terminée. 
C'est alors que Linda Medwin 
eut une idée géniale 
Dans de petits moules en 
papier, elle versa le reste de ia 
fondue sur des noix de caious 
et des raisins, puis mit le tout 
au frigo 
Résultat d exquises friandises 
au chocolat 
Tableur de 400 g. 
Prix Eaton: 3.97 en 
Eaton, Boutique du gourmet 

, , VENEZ OU 
TELEPHONEZ 

284-8484 

E A T O N , arle comptable 

i£3 HSfe 81 
00*1 Ni QUI CAftfltR 

Crédit accepte 
avec 
la carte Eaton. 

Les cartes Visa et American Express 
sont aussi a< c eptées 
pour les achats en personne 

EATON 
VOTRE GARANTIE DE QUALITÉ À JUSTES PRIX 

CENTRE-VILLE ' MONT ROYAL ANJOU POINTE-CLAIRE- CÔTE-ST-LUC LAVAL 
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SAINT-BRUNO « SAINT-LAURENT 1 BELOEIL 
Promenades St Bruno Galeries St Laurent Mail Montenach 


